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NOTES

SUR L'fiGLISE DE VUGELLES-LA-MOTHE

Le Conseil de paroisse de Fiez, et les communes de

Vugelles - La Mothe et de Novalles ont entrepris, cette

annee, de restaurer la petite eglise de Vugelles, annexe de la

paroissiale de Fiez. Bien que cette modeste construction ne

soit pas classee au rang des monuments historiques, tous ont
ete d'avis qu'elle meritait mieux qu'une reparation utilitaire
et, pour la rajeunir en respectant son passe, on n'a pas craint
de recourir spontanement aux conseils de personnes compe-
tentes, d'un peintre et d'un architecte. C'est un exemple a

citer et ä suivre.

Malgre les atteintes subies au cours de precedentes « res-
taurations », l'eglise de Vugelles a garde un charme rustique
qui reside, pour beaucoup, dans ses proportions trapues, ses

murs blanc deverses qu'etayent de larges contreforts, son

clocher de bois, tres villageois. L'interieur, par contre, a

perdu tout caractere religieux et architectural. II y avait
jadis, un choeur voüte en berceau, et une nef couverte en

charpente. En 1878, la voüte du choeur qui menaqait ruine
a ete demolie, ainsi que l'arc d'entree, et ses pieds-droits.
Le plafond en lambris cintre de la nef, et la galerie laterale

ont ete prolonges dans l'espace ainsi obtenu 1. II ne reste

qu'un seul local tres allonge, vide et froid. Le motif
architectural le plus marquant, la fenetre du fond du choeur est

privee de son remplage. Elle constitue, avec la porte cintree,
etroite et basse, de la facade ouest, et une petite fenetre rec-

tangulaire retrouvee sur la faqade sud, les seuls vestiges de

l'architecture primitive de l'eglise qui ne doit pas etre ante

rieure au XVme siecle. La mention, ä Vugelles, d'une eglise

1 Ces renseignements sont tires des proces-verbaux des seances
des Municipalites de Vugelles-La Mothe et Novalles, qui m'ont etc
aimablement communiques par M. le syndic Eug. Gaillard.
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paroissiale dediee a Saint-Maurice en 1228, doit se rapporter
a une construction disparue. Mais le titre de paroissiale est

encore donne a l'eglise que visiterent, en 1416, les delegues

de l'eveque Guillaume de Challant, et il est fort probable

que celle-ci subsiste en grande partie dans l'edifice qui nous

reste.

Des fouilles n'ont pu etre operees, faute d'un credit
special, et l'exploration archeologique a ete limitee au sondage
de l'enduit des murs, ä l'interieur. Aucune peinture decorative

n'a ete mise ä jour, mais on a constate la presence de

deux enduits superposes, l'un recouvert d'un badigeon blan-

chätre, uni, du XVIme siecle, et un autre qui date probable-
ment du XVme siecle, jaunätre, sur lequel ont ete relevees, en

un seul endroit, des traces tres imprecises d'une decoration

geometrique 1. La presence de ces enduits n'avait qu'un inte-

ret historique et ils etaient si deteriores qu'il a ete impossible

de les conserver.
Le piquage ä vif de la magonnerie tres grossiere, composee

en partie de galets, en partie de blocs de tuf 2, n'a rien revele

d'interessant, si ce n'est dans la fagade sud, la presence de

la petite fenetre rectangulaire que nous avons deja mention-

nee. Elle a un encadrement en tuf, orne d'un chanfrein 3.

Le clocher de charpente repose, d'une part sur le mur de

fagade, d'autre part sur deux massives colonnes de chene,

visibles a l'interieur de l'eglise. Ces deux colonnes et la gale-

rie qu'elles supportent, peuvent dater de la fin du XVIme

siecle. Le clocher proprement dit a ete (ä en juger par son

architecture) transforme au debut du XIXme siecle. La bouie

1 Contre le mur ouest, sous la galerie, ä gauche en entrant.
2 Quelques-uns de ces blocs, soigneusement tailles, sembleraient

provenir de la demolition d'une construction plus ancienne.
3 On ne peut reconstituer l'architecture primitive de cette fagade.

Les trois fenetres cintrees ont ete creees en 1878, en agrandissant
d'anciennes baies, dont il ne subsisterait que le cintre en tuf. La
banale sacristie a aussi ete maladroitement annexee ä cette epoque ;
elle est construite avec les blocs de tuf de la voüte du chceur demolie.
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du poin^on (qui a ete remplace) portait de norn de Charles

Dugon, ä Yverdon, et la date de 1805.

Une des deux cloches merite de retenir notre attention.
Elle est de la fin du XVme siecle, ou du debut du XVIme

siecle. Elle porte l'inscription suivante, en minuscules gothi-
ques : Ihus Ave Maria gracia plena Dominus tecum bndict

(Jesus, Ave Maria gracia plena Dominus tecum benedicta).
Elle est ornee de quatre cachets rectangulaires, dont deux

representent le Christ, et les deux autres la Vierge et l'En-
fant, et d'une petite bände composee d'une suite de fleurons.
Sous l'inscription on releve un groupe de trois lettres, A -)-

V. T. dont je ne devine pas la signification1.
La seconde cloche a ete fondue ä Vevey en 1868. La table

de communion est datee de 1642. On lit sur la porte de la

chaire, a l'interieur, la date de 1752.
La restauration qui vient d'etre achevee a ete forcement

sommaire, les ressources etant tres limitees.

La fenetre du choeur reste encore veuve de son remplage,
et Celles de la nef gardent leurs menuiseries peu elegantes. A
l'exterieur, le clocher, tres deteriore par les intemperies, a

ete revetu d'ecailles metalliques, et pourvu de nouveaux
cadrans d'horloge. Une peinture decorative executee par M.
Ernest Correvon, au-dessus de la petite porte d'entree, egaie
la facade ouest. Elle represente le Christ debout, dans une
mandorle. II est encadre par deux groupes de pavsans. Deux
enfants soutiennent une guirlande ä ses pieds.

Des sondages operes dans le cimetiere ont mis ä jour quel-

ques dalles, tres banales, des XYIlIme et XIXme siecles. Elles

concernent les families Masset 2 et Pillichody.
Fred. GILLIARD.

1 La cloche mesure environ 65 cm. en hauteur. Son diametre ä la
base est de 63 cm.

2 Une partie de la seigneurie de La Mothe avait ete acquise, en 1597,
par Geröme Masset, bourgeois et chätelain d'Yverdon. Voir l'articlc
de M. Eug. Mottaz, sur la seigneurie de La Mothe, Revue historique
vaudoise, 1896.
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